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Situation alimentaire dans le Sahel: 
L’espoir renaît, mais la vigilance ne s’impose t-elle pas au Niger, en Mauritanie et en 

Guinée-Bissau ? 
 

 
1. Brève analyse de la situation générale 

agricole et alimentaire 
 
L’analyse produite par plusieurs sources 
d’information (Agrhymet, Fews Net, FAO) indique 
une tendance à la normalisation de la situation 
pluviométrique après un démarrage très difficile 
ayant causé des retards de semis et des resemis  
dans plusieurs pays. 
 
La situation alimentaire, elle aussi, est 
globalement satisfaisante avec néanmoins 
quelques poches d’insécurité alimentaire 
localisées pour des raisons d’accessibilité, dans 
certains pays comme le Niger, la Mauritanie et la 
Guinée-Bissau. D’une manière générale les 
marchés de céréales confirment leur stabilité 
avec une amorce de la baisse des prix par 
endroits. 
 
Sur le plan acridien, la situation apparaît calme 
en dépit de l’apparition de quelques ailés isolés 
dans le sud de la Mauritanie, le nord Mali et au 
Niger. 
 
2. Des raisons d’espérer  
 
 2.1 Situation de la campagne agricole 
 
En dépit de quelques disparités régionales, le 
mois de juillet a été marqué par une tendance 
générale à la normalisation de la situation 
pluviométrique. Suite à d’importantes pluies 
enregistrées en juillet, les déficits se comblent 
graduellement et la crainte d’une mauvaise 
saison se dissipe progressivement. 
Concernant la situation acridienne, le bulletin n° 
334 de la FAO en date du 03/0/2006 

(www.fao.org/news/global/locust/locuhome.htm) 
confirme bien l’accalmie observée depuis le début 
de la campagne. 
 
2.2 Situation alimentaire 
 
Les systèmes d’information indiquent une 
disponibilité alimentaire globalement 
satisfaisante. Aucune tension n’est perceptible au 
niveau des marchés de céréales et cela confirme 
les tendances observées en mai-juin par la 

mission conjointe CILSS/CSAO/FEWS 
NET/OCHA/PAM/RESIMAO/UNICEF dans la zone 
transfrontalière Kano-Katsina-Maradi. 
D’une manière générale les marchés restent stables 
après les hausses enregistrées au mois de juin. On 
observe même  une légère baisse du prix du mil  sur 
quelques marchés dans les pays membres du CILSS,  
même si une légère augmentation est observée au 
Nord Nigeria (voir infra).   
 
3. Maintenir la  vigilance  
 

3.1 Situation globale 
 
Sur le plan agricole, malgré la reprise de la pluviométrie 
dans le mois de juillet, il est important de noter 
l’existence de disparités entre les régions. 
Même si l’espoir d’une bonne saison est toujours 

possible avec cette tendance au rattrapage, le plus dur 
à venir demeure la phase cruciale de la fructification et 
maturation des céréales – Et la pluviométrie de la 
période septembre – octobre sera la plus déterminante. 
Encore faudra t-il donc que la tendance pluviométrique 
du mois de juillet se confirme pendant cette période 
critique de fructification pour que l’espoir devienne une 
réalité ! Aussi, en comparaison à la moyenne de la 
même période, il importe de noter un déficit de 
pluviométrie relativement sévère en Guinée, en 
Sierra Leone, au Liberia ainsi qu’une petite partie 
sur le nord-ouest du Nigeria et l’est du Niger où 
les paysans substituent actuellement  aux 
céréales  d’autres cultures à cycle court (niébé et 
wandzou). Ce déficit s’il est étendu pourrait avoir 
des conséquences au niveau de la régulation des 
marchés dans toute la région ouest africaine. 
 
Sur le plan alimentaire, la légère augmentation des prix 
des céréales observée au nord Nigeria traduit-elle 
l’anticipation par les commerçants d’une mauvaise 
campagne agricole ou d’une période de soudure plus 
dure que prévue ? Un indice à suivre de près !!!  
 

3.2 Cas du Niger 
 
Même si les disponibilités alimentaires ne font pas 
défaut, l’accessibilité pose toujours des problèmes. Les 
populations pauvres vivent toujours les séquelles de la 
crise 2004-2005 : Epuisement total des réserves 
alimentaires et des ressources financières. 
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Le mois de juin avait  connu une légère hausse du prix 
du mil sur certains marchés (+ 13% à Zinder, + 11% à 
Maradi et + 9% à Tahoua). Cette situation, due à la 
forte demande pendant les travaux champêtres et à la 
baisse de l’offre, pourrait fragiliser davantage 
l’accessibilité des populations vulnérables. 
 
La dernière situation disponible indique que 60% de la 
population est en état d’insécurité alimentaire ou à 
risque. La situation est plus préoccupante à Dosso, 
Tahoua et Tillabéri. Dans ces régions, les localités les 
plus concernées sont : Keita, Illéla, Tchintabaraden, 
Loga, Bouza, Doutchi, Téra, Ouallam et Gaya. 
 

3.3 Cas des autres pays du Sahel (Guinée Bissau, 
Tchad, Mauritanie, Burkina Faso) 

 
En Guinée-Bissau, trois mois après l’appel lancé par le 
PAM pour ce pays, aucune contribution n’a été 
enregistrée à la date du 15 août 2006 (voir 
http://www.wfp.org/operations/current_operations/
ResUpdates/EMOPSUMMARY.pdf). 
 
Au Tchad, la situation créée par la guerre et l’insécurité 
dans la partie Est du pays demeure toujours une 
préoccupation, notamment en ce qui concerne les 
réfugiés, les populations déplacées et les populations 
hôtes. Le nombre de personnes déplacées par les 
agences humanitaires est estimé à 40.000 
principalement des agro-pasteurs dans les 
départements d’Assoungha et de Dar Sila.  Le conflit 
complique le déroulement de la campagne agricole en 
ajoutant aux difficultés d’accès aux terres de culture et 
au pâturage. L’afflux massif de réfugiés centrafricains 
au sud du pays, rend la situation encore plus 
inquiétante.  
La situation nutritionnelle est également à suivre de 
près dans le Kanem où la hausse relative des prix des 
céréales sur les marchés est porteuse de risques 
potentiels.  
  
En Mauritanie, le problème de l’accessibilité des 
denrées alimentaire demeure,  du fait de la diminution 
du pouvoir d’achat des ménages suite aux mauvaises 
récoltes consécutives des dernières années. Fort 
heureusement, l’augmentation des transferts de 
céréales en provenance du Mali en améliorant les 

approvisionnements des marchés a entraîné une 
sensible baisse des prix du sorgho de décrue (- 10 UM)  
 
Au Burkina Faso, des cas d’inondation sont signalés au 
nord-est (Gorom-Gorom et Makoye). Les dégâts ne 
sont pas encore évalués en raison de l’inaccessibilité 
des localités. Par endroit, les aires de pâturages sont 
inondées et cela pourrait compliquer la situation 
alimentaire des animaux. Les zones affectées 
pourraient connaître une insécurité alimentaire et une 
recrudescence des épidémies. Cette situation mérite 
d’être suivie de près. 
 
4. Quelle réponse ? Sur quoi porter la vigilance ? 
 
 

a. Même si la tendance à la stabilisation des 
marchés est confirmée au mois de juillet, 
l’augmentation légère du prix des céréales au 
nord Nigeria constitue un indice à suivre de 
près. Il en va de même de la situation et du 
niveau d’approvisionnement des marchés 
dans les zones où la saison a connu un 
démarrage difficile.   – D’où l’intérêt d’un suivi 
de l’évolution des marchés de céréales (prix et 
degré d’approvisionnement) dans les zones de 
démarrage tardif et difficile de la saison 
pluvieuse ainsi qu’au Nord Nigeria 

b. Les tendances pluviométriques du mois de 
juillet  sont encourageantes mais la campagne  
n’est pas gagnée pour autant du fait des stress 
subis au démarrage. En outre, la phase 
critique de fructification et de maturation est 
encore à venir.  Il est donc nécessaire de 
suivre l’évolution du développement des 
cultures, des pâturages de même que les 
mouvements de transhumance. 

c. Des actions de lutte contre l’insécurité 
alimentaire  sont en cours. Les moyens dont 
disposent actuellement le Niger, la Guinée-
Bissau ou la Mauritanie permettront-ils de 
répondre aux besoins de l’ensemble des 
communautés affectées ? Il apparaît 
particulièrement important de disposer 
d’informations de proximité.  

 
 

   Sources d’information 
 
Cette note d’analyse a été faite sur la base d’informations fournies par différentes institutions spécialisées. Pour plus de 
détails, nous vous invitons à bien vouloir consulter les documents et visiter les sites suivants : 
 
CILSS-Info, 2006. Des prix de céréales en baisse par rapport à 2005 au Sahel 
(http://www.cilss.bf/info/article.php3?id_article=51&sq=com) 
 

Fews Net/CILSS, 2006: Rapport mensuel sur la sécurité alimentaire au Sahel et en Afrique de l’Ouest, juillet 2006, 6 p. 
 

Fews  Net/PAM, 2006. Niger : Rapport mensuel sur la sécurité alimentaire, juillet 2006, 5 p. 
 

Fews Net, 2006. Tchad : Rapport mensuel sur la sécurité alimentaire, juillet 2006, 4 p. 
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Fews  Net, 2006. Mauritanie : Rapport mensuel sur la sécurité alimentaire, juillet 2006, 2 p. 
 

Fews Net, 2006 : Understanding nutrition data and the causes of malnutrition in Niger, 22 p. 
 

Fews Net, 2006: Nutrition and food security early warning in Niger: Recommendations for the Famine Early Warning 
Systems Network (Fews Net) and partners to monitor and address the information gaps in Niger, 18 p 
 

Fews  Net, 2006: Executive overview of food security in Sub-Saharan Africa August 10, 2006, 2 p. 
 

FAO, 2006 : Sahel weather and crop situation report, Report n° 3, 8 August 2006, 5 p. 
 

WFP, 2006. Summary chart detailing confirmed contributions to Emergency Operations (EMOPs), 15 Agust 2006, 1 p. 
 

Afrique Verte, 2006: Point sur la situation alimentaire au Sahel : Informations sur les prix des céréales : Burkina Faso – 
Mali – Niger. Suivi de la campagne n°64 : Point début août 2006, 5 p. 
 

DGPSA, 2006: AgriAlerte : Alerte sur la situation de la campagne agricole des régions – Burkina Faso, n° 0000 – 
18/08/2006, 1 p. 
 
CSAO :  www.oecd.org/sah  
CILSS :   www.cilss.bf et www.agrhymet.ne  
Fews Net :  www.fews.net 
FAO :   www.fao.org  
PAM:   www.wfp.org  
Afrique Verte www.afriqueverte.org 
 

 Pour une meilleure compréhension des crises alimentaires au Sahel et en Afrique de l’Ouest 
 
Du 11 au 19 mai 2006, une mission conjointe d’évaluation des filières et des marchés de céréales et de bétail a séjourné 
au Niger et au Nigeria, dans la zone de Maradi, Katsina et Kano. La mission était composée de représentants du CILSS, 
de FEWS Net, du Club du Sahel et de l’Afrique de l’Ouest, du RESIMAO, de l’UNICEF, de l’OCHA et du PAM. 
 

Sécurité alimentaire et échanges transfrontaliers dans la zone de Kano-Katsina-Maradi (K2M), Rapport de 
mission conjointe, Juillet 2006 
 

Télécharger la version finale du rapport sur le site : http://www.fews.net/resources/gcontent/pdf/1001083.pdf  
 

Plusieurs documents produits par le Fews Net sur la compréhension de la sécurité alimentaire et de la nutrition et la 
question de la prise en compte des données nutritionnelles dans les dispositifs d’alerte précoce. Ces documents suivants 
sont téléchargeables sur le site web de Fews Net. 
 

1 (Fr.) Comment comprendre les données nutritionnelles et les causes de la malnutrition au Niger ? 
Rapport spécial du réseau des Systèmes d’Alerte Précoce contre la Famine (FEWS NET), Juin 2006 
http://www.fews.net/resources/gcontent/pdf/1001071.pdf 
 
 

2 (Fr.) Alerte précoce de nutrition et sécurité alimentaire au Niger : Recommandations au Réseau des 
Systèmes d’Alerte Précoce contre la Famine (FEWS NET) et ses partenaires en ce qui concerne la 
surveillance et le traitement des lacunes au niveau des informations au Niger 
Juin 2006 
http://www.fews.net/resources/gcontent/pdf/1001070.pdf 
 
 

1 (Eng.) Understanding nutrition data and the causes of malnutrition in Niger 
A special report by the Famine Early Warning Systems Network (FEWS NET), June 2006 
http://www.fews.net/resources/gcontent/pdf/1001044.pdf 
 
 

2 (Eng.) Nutrition and food security early warning in Niger: 
Recommendations for the Famine early Warning Systems Network (FEWS NET) and partners to monitor 
and address the information gaps in Niger 
June 2006 
http://www.fews.net/resources/gcontent/pdf/1001045.pdf 


